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Vappel qu'il avait si longtemps attendu et lui montrer la

voie qu'il avait crue intronvabýe.
Le confident n'était autre que le venérable Hugolin,

év^que dOstie. l'ami le plus tendre et le plus dévoti

Dominique, le fondateur des Prêeheurs ; il av-aýt été, l'année

prècédente, l'un des sigualaires de la grande bulle de con-

firmation du nouvel Ordre, délivrée par Honorius III. Ce

fut plus avec son cSur qu'avec ses lèvres que le vieillard

répondit à la confidence de Réginald Voilà justement,
mon fils,, qu'un Ordre vient de s'élever. qui a pour but

d'unir la pratique de la pauvreté, avec l'office de la prédica-

tion. Le maître de ce nouvel Ordre est en ce moment en

ville, où ilne cesse de prêcher liiiýinêmo, la parole de Dieu

Ces quelques mots suffisaient à Réginald, ils portaient toute

la lurnière qu'il avait tant appe1ée : Dieu avait. enfinparlé

il s'empressa de chercher le Bienheureux Dominique.
Celui-ci habitait le. couvent de Saint-Sixte, avec ses

compagnons, dont le nombre croissait cliaque jour ; toute

la veille le vénérait comme iiii apôtre et un docteur, comme

un thaumaturge et un prophète. Réginald fut séduit après

tant d'autres, par la grâee de ses discours, et tout ému

d'apprendre, par une confidence que la sienne avait provo-

quée, combien leurs deux vies avaient été semblables, et

comment l'un et- l'autre avaient été anienés au même but

par les mêmes sentiers, il comprit alors, admiraet adora les

desseins de la Providence qui -venait de'le conduire avec

force et douceur au point décisif(le, sa carrière.. Cet Ordre

u'il avait tarit (Msiré pour la régéfiémtioii de l'Église, il

tait établi, il vivait, approuvé et confirmé par l'autorité du

Pontife romain - il lui appartiendrait donc sans retard.

Il fallait une épreuve à ce saint projet : elle ne tçLrdà

M a à se présenter. Une douloureuse maladie
ginald . c'était une fièvre violente, qui Et-en Iljours de si rapides progrès que le niat partit bient isremèdes, et qu'on désespérait de le sauver. Les chropes

racontent que l'homme de Dieu, Dominique, ne prit se faire

àTidée de perdre si prématurément un fils tant espéré. Il

ne tourna tout entier'vers la prière, et de 8on cSur,ému il

oueba des clameurs importunes- vers la divine bonté, et vers

Bierilieul-etise-ýMorgt Marie, qu'ii avait choisie pour


